
 
21e dimanche du temps ordinaire

  
Nous voici à la fin de l’été.  Une nouvelle saison s’ouvre devant nous.  Comment 

allons-nous la vivre?  Pour un grand nombre de jeunes, c’est le retour aux études, où ils 
seront soumis à des enseignements et des règlements parfois assez exigeants.  Ce n’est 
pas toujours facile d’accepter des règlements mais au fur à mesure que nous avançons 
dans l’âge, nous prenons conscience que beaucoup de nos leçons de vie nous permettent 
de grandir et de vivre en paix.  Dans l’évangile de cette semaine les paroles de Jésus me 
paraissent très sévères quand il dit :  « Efforcez-vous d’entrer par la porte étroite, car, je 
vous le déclare, beaucoup chercheront à entrer et ne le pourront pas.  Quand le maître 
de la maison se sera levé et aura fermé la porte, si vous, du dehors, vous vous mettez à 
frapper à la porte, en disant :  Seigneur, ouvre-nous, il vous répondra :  Je ne sais pas 
d’où vous êtes ».  (Lc13, 22-30)  Dans cette parabole, « la porte » représente le Christ 
ressuscité.  Dieu nous a envoyé son Fils pour nous enseigner la route par excellence qui 
mène au bonheur et à la paix aujourd’hui-même.  

   
Voici un autre passage où son enseignement est semblable

 

:   
« Jésus reprit :  « En vérité, en vérité, je vous le dis, je suis la porte

 

des brebis.  Tous 
ceux qui sont venus avant moi sont des voleurs et des brigands, mais les brebis ne les 
ont pas écoutés.  Je suis la porte : si quelqu’un entre par moi, il sera sauvé, il ira et 
viendra et trouvera de quoi se nourrir.  Le voleur ne se présente que pour voler, pour 
tuer et pour perdre; moi, je suis venu pour que les hommes aient la vie et qu’ils l’aient 
en abondance. (Jn10,7-10).    

Nous avons besoin de Dieu dans notre vie de tous les jours.  Jésus nous demande 
d’être comme des petits, c’est-à-dire, ne pas mettre l’importance sur les titres mais vivre 
dans l’humilité et rayonner l’amour offert inconditionnellement par Dieu.  C’est en 
suivant les enseignements de Jésus que nous trouvons le vrai bonheur.  Dieu désire 
accueillir tous ses enfants dans son royaume, mais il nous a créés libres de choisir si 
nous voulons y entrer ou non.  Cela demande un effort de notre part.  Quand nous nous 
sentons en liberté, en paix et dans la joie, l’Esprit Saint est présent, et nous sommes 
capables de produire des fruits et faire fleurir l’Amour autour de nous.  Le danger c’est 
de laisser la société nous dire quoi faire et où mettre l’importance dans nos vies. Notre 
succès ne dépend pas du montant d’argent que nous avons d’accumulé à la banque.  
Notre succès aux yeux du Seigneur se mesure dans nos actions d’amitié, d’amour et de 
vérité.  C’est à nous de décider qui sera notre guide sur terre.  Nous avons la liberté 
d’agir et de choisir la vie que nous voulons mener.  

……………………………………………………………………………………………   



La valeur d’un sourire…  (tiré du livre « Mon rendez-vous avec le Seigneur »

 
Un sourire ne coûte rien et produit beaucoup. 
Il enrichit ceux et celles qui le reçoivent, sans appauvrir ceux qui le donnent. 
Il ne dure qu’un instant, mais son souvenir est parfois éternel. 
Personne n’est assez riche pour pouvoir s’en passer,   
Personne n’est assez pauvre pour ne pouvoir le donner. 
Il crée le bonheur au foyer. 
Il est un soutien dans les affaires.  Il est un gage d’amitié. 
Un sourire donne du repos à celui qui est fatigué. Il rend courage au plus découragé. 
Il console dans la tristesse.  Il réconforte dans les épreuves. 
Le sourire ne s’achète pas, ne se prête pas, ne se vole pas. 
Car c’est une chose qui n’a de valeur qu’à partir du moment où on la donné. 
Si parfois nous rencontrons une personne qui ne nous donne pas le sourire que nous 
attendons,  
Soyons généreux, donnons-lui le nôtre. 
Car nul n’a autant besoin d’un sourire que celui qui ne peut pas en donner aux autres. 
Que notre vie soit un jardin où fleurit le sourire! 
Chaque sourire a son éclat, chaque sourire a son parfum, chaque sourire porte sa joie. 
Sourions donc, c’est si facile! 
………………………………………………………………………………………  

Prière:

 

 Je t’aime  
Seigneur, tu sais bien que je t’aime (Jn 21,15)  

Je t’aime, Seigneur, te le dirai-je assez?  Je t’aime. 
Comment ne pas t’aimer à voir tant de tes traces en ce monde? 
Depuis l’humble fleur qui pousse à l’orée du bois jusqu’à la rose de mon parterre 

qui réjouit tant notre regard… 
Depuis le papillon blanc qui vole de fleurs en fleurs jusqu’à l’aigle puissant qui 

domine les hauteurs… 
Depuis le rire de l’enfant qui illumine nos vies jusqu’au regard du vieillard qui 

pacifie notre cœur… 
Tout nous parle de toi :  les amours des jeunes, mais aussi celles des époux, et des 

frères et des sœurs, et des amis… 
Je te vois dans la nature et dans les humains. 
Je vois ta bonté, ta générosité pour nous. 
Et je ne t’aime que mieux!  AMEN. (par : Père Jules Beaulac) 

…………………………………………………………………………………………………….  
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